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Résumé  

Cette étude a été menée dans l’objectif d’examiner la contribution de la mémoire de travail verbale 

(MTV) et la conscience phonologique (CP) dans la lecture des mots et la compréhension de lecture, 

chez les enfants arabophones normo lecteurs (n=20) et dyslexiques (n = 36) scolarisés en 4ème et en 

5ème années. Nos résultats répliquent ceux rapportés dans la littérature, mettent en évidence des 

différences significatives entre les sujets dyslexiques et leurs paires normo lecteurs dans la 

compréhension de lecture,  la conscience phonologique et la mémoire de travail verbale comme 

facteurs significativement associés avec la lecture et la compréhension. Ces résultats sont discutés à la 

lumière des liens entre le développement des habiletés du langage oral (conscience phonologique), la 

mémoire de travail et l’apprentissage de la lecture. 

Mots clés: Mémoire de travail verbale ; conscience phonologique ; compréhension de lecture dyslexie 

développementale. 

Abstract  

This study aimed to examine the contribution of verbal working memory and phonological awareness 

as predictors of reading performance, word recognition and reading comprehension among Arabic-

speaking children normal readers (n = 20) and dyslexics (n = 36) in the 4
th
  and 5

th
  primary school 

grades. Our results replicate those reported in the literature in other languages, showing significant 

differences between dyslexics and normal readers in reading comprehension, phonological awareness 

and verbal working memory, which also found significantly associated factors with word reading and 

reading comprehension. These results are discussed in light of the relations between the development 

of oral language skills (phonological awareness), working memory and learning to read. 

Keywords: Verbal working memory; phonological awareness: reading comprehension developmental 

dyslexia. 
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INTRODUCTION 

La mémoire de travail verbale (MTV) est considérée comme un facteur étroitement lié 

aux difficultés d’apprentissage de la lecture dès la première phase du développement de la 

lecture, et sert comme un prédicteur de la compétence lecture (Couper, Materek, Cole, 

Levine, et Mahone, 2009; Gathercole et al., 2006). La mémoire de travail qui réfère au 

système responsable de stockage temporaire de l'information et de sa manipulation, représente 

l’un des facteurs liés à la dyslexie développementale (Scheepers, 2009). Étant donné que la 

mémoire de travail est trouvée corrélée avec l’efficience en lecture, il en résulte que la 

conscience phonologique, comme premier prédicteur de la compétence lecture, serait 

étroitement liée à la mémoire de travail (e.g. Gathercole et al., 2006). La conscience 

phonologique est un terme global pour désigner une variété d’habiletés permettant la 

compréhension des caractéristiques constituants sa propre langue, et de la prise de conscience 

de la structure sonore des mots et de la capacité de manipuler ses unités sonores.  

Bien qu’un nombre croissant de connaissances sur le rôle de la MTV en lecture en 

arabe (Abu-Rabia et al., 2003; Abu-Rabia & Taha, 2004; Abu-Rabia & Abu-Rahmoun, 2012), 

la façon dont ce facteur interagit avec d'autres facteurs, en particulier la conscience 

phonologique  et la compréhension de lecture reste à explorer. Or, Il est largement admis que 

le déficit de la MT est l'un des facteurs les plus importants qui sous-tendent le  déficit 

phonologique, car si le sujet ne peut pas conserver un mot non ou peu familier en mémoire à 

court terme pour suffisamment de temps, la segmentation de ce mot lui pose alors un vrai défi 

(Nicolson & Fawcett, 1994). A partir de la 3
ème

  année, les enfants arabophones sont 

progressivement introduits à la lecture des textes non-voyellisés par l’élimination des signes 

diacritiques qui représentent les voyelles courtes en arabe, et par conséquent le traitement 

phonologique peut être plus indispensable pour soutenir la mémoire de travail dans le 

processus de compréhension de lecture (Elbeheri, Everatt, Mahfoudhi, Abu Al-Diyar, et 

Taibah, 2011).  

Étant donné que les lecteurs dyslexiques montrent des déficits de vitesse de traitement, 

ceci a conduit les chercheurs à se demander si ces déficits de vitesse sont du domaine général 

de traitement de l’information, ou c’est spécifique à un domaine particulier linguistique 

comme la lecture ou non linguistique comme l’exécution de taches cognitives ou motrices. À 

ce jour, il n'y a pas d’arguments convaincants pour soutenir l’une ou l’autre de ces deux 

positions. 

En outre, la compréhension de lecture représente un processus complexe impliquant 

plusieurs habiletés qui varient entre les lecteurs (Sweet & Snow, 2003).  Ces habiletés de 

lecture sont liées généralement à la précision et la fluidité de lecture d’une part et à la 



 

compréhension de lecture  et d’autres capacités linguistiques et cognitives d’autre part  

(Pazzaglia, Cornoldi, et Tessoldi, 1993).  

L'objectif de cette  étude était d'examiner à quelle mesure la MTV et la CP contribuent 

à l’accomplissement de la reconnaissance des mots et la compréhension de lecture chez des 

enfants normaux et dyslexiques. Des études précédentes, ont signalé que la MT verbale est 

associée à la compréhension de lecture et la reconnaissance des  mots chez les enfants 

arabophones à part 6
ème

  année et plus, tandis que le traitement phonologique est plus associé 

à la lecture dans les niveaux scolaires inférieures (Abu Rabia et al., 2012; Al Mannai & 

Everatt, 2005). Dans la présente étude, nous avons examiné la contribution de la MT et la CP 

dans la lecture et la compréhension chez des enfants plus jeunes (4
ème

 et 5
ème

 années) qui 

continuent à s’appuyer même en partie sur la voyellisation, comme source de l’information 

phonologique, pour le décodage de l’écrit. 

Les principales questions de cette étude sont: Quelle est la relation entre l'CP et la 

MTV chez les enfants d'âge scolaire arabophones ayant une  dyslexie? Les enfants 

dyslexiques ont-ils  des performances comparables aux normo lecteurs en termes de précision 

et de vitesse d’exécution des taches cognitives liées à la lecture (MTV et CP) et de lecture 

proprement dite  (reconnaissance de mots et la compréhension de lecture)? 

METHODE 

Population 

Deux groupes d’enfants, dyslexiques (n = 36), âge moyenne (125.80 mois) et normo 

lecteurs (n=20) âge moyenne (131.72 mois), scolarisés en 4
ème

  et 5
ème

  années primaires, ont 

été sélectionnés sur la base d’un test de lecture. Le groupe dyslexique a montré une 

performance adéquate sur le test de Raven. Une investigation supplémentaire auprès des 

parents n’a révélé aucun trouble grave d’ordre psychologique ou sensoriel chez tous les 

participants.  

Instruments et Procédure 

Test de lecture 

Un ensemble de 80 mots (40 mots fréquents et 40 mots infréquents) ont été présentés 

aux participants. Les mots varient en longueur (bi syllabiques et trisyllabique) et en fréquence 

(haute et basse) ; en plus d'une tache de décodage de 20 pseudo-mots. 

Test de compréhension de lecture 

 Ce test est une version adaptée du sub-test de «compréhension des phrases" de LMC-R ( 

Khomsi, 1999). Au nombre de 15 phrases, les participants avaient  pour tâche de lire la phrase 

et de désigner l’image correspondante parmi quatre images présentées simultanément, aussi 



     

 

rapidement possible mais sans aucune limite de temps. Le coefficient de cohérence interne été 

adéquat (α = 0,83). 

 

Tableau 1. Données descriptives pour toutes les mesures par groupe. (Écart type entre 

parenthèses). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Notes. Préc = précison ;Vit = vitesse ; F = fréquents  I= infréquents ; C.P = conscience phonologique ; 

Com=compréhension ; MT.V= mémoire de travail verbale. *** P < .001 ; N.S= non significatif 

Test de mémoire de travail verbale 

Ce test est inspiré du test WRAML-2 (Sheslow & Adams, 2003). Dix séries de noms 

d’animaux et d’objets sont présentées une par une au participant,  qui est invité à se rappeler 

uniquement des noms d’animaux dans l’ordre allant du plus petit au plus grand (selon la 

taille). Le coefficient de fiabilité test re-test été satisfaisant (0,53). 

Test phonologique  

A travers une tâche d’élision de phonèmes, dix  paires de mots trisyllabiques 

(CVCVC) présentés oralement en arabe standard aux participants, qui avaient pour tache 

d’éliminer le premier phonème de chacun des deux mots et prononcer ensuite la  nouvelle 

Mesures 

Normaux 

N=  20 

Dyslexiques 

N=  36 t (2.00) 

M    (E.T) M    (E.T) 

Age  125.80 (3.86) 131.72 (6.49) 4.32*** 

Raven 20.95 (5.39) 20.41 (3.96) .42 ns 

Mots Préc 72.75 (10.62) 52.47 (9.94) 7.13*** 

Mots.Vit 301 (224.54) 719.19 (338.) 4.94*** 

Mots F 36.45 (6.41) 27.50 (4.86) 5.88*** 

Mots I 36.30 (4.69) 26.27 (5.44) 6.92*** 

Pseudo M 17.95 (3.31) 11.05 (2.77) 8.30*** 

C.P Préc 15.50 (4.16) 10.33 (4.67) 4.11*** 

C.P Vit 198.0 (73.09) 300.91 (99.4) -4.05 *** 

Com. Préc 13.00 (1.84) 10.48 (2.00) 4.61*** 

Com. Vit 324.00 (310) 319.0 (92,00) 0.77 NS 

MT.V Pré 6.90 (1.55)  3.21 (2 .5) 6.79 *** 

MT.V  Vit 415.60 (122.28) 2153.5(1438.) -5.36*** 



 

combinaison. Deux essais précédant le test ont été réalisés. Le coefficient de cohérence 

interne est adéquat (α = 0.91) 

RÉSULTATS 

Une différence d'âge inattendue a été révélée entre les deux groupes, probablement en 

raison de la présence d’un  nombre important  de sujets dyslexiques de 5
ème

 année dans notre 

population de faibles scores dans toutes les mesures de lecture, en termes de précision et de 

vitesse, la précision de la compréhension de lecture et dans le test phonologique. 

Comparaisons intergroupes 

Les résultats ont montré des différences significatives entre les dyslexiques et les 

contrôles (Figures 1 et 2) dans toutes les taches de lecture en termes de précision et de vitesse 

(t (2.00), toutes les valeurs de p <0,001) ; dans la tache phonologique (t (2.00)= 4 .11, p 

<0,001), et en compréhension de lecture (t (2.00)= 4 .61, p <0,001), et finalement une 

différence dans la MT verbale (t (2.00)= 6 .79, p <0,001).  

 

 
 

Figure 1. Différences de précision de réponses entre les deux groupes  dans la CP, MTV et la 

compréhension 

 

 



     

 

 
 

Figure 2. Différences de vitesse entre les deux groupes dans la CP, MTV et la compréhension 

 

Corrélations entre les habiletés de lecture et la MT verbale 

Les coefficients de corrélations significatives ont été trouvés entre toutes les mesures 

après le contrôle  de l’effet de l'âge et du  QI pour l'ensemble des participants (Ps < 0,01). 

Plus particulièrement, comme le montre les figures (3 et 4) pour le paramètre « vitesse », la 

conscience phonologique est significativement associée à la compréhension de lecture (r = 

.37, p < .005), et à la MT verbale (r = .038, p < .004). Cependant, la MTV n’est pas 

significativement corrélée avec la compréhension de lecture. Pour le paramètre « précision », 

les coefficients de corrélation entre CP, MTV et la compréhension, varient entre (.37) et (.53) 

(toutes les P < .005), indiquant l’existence de fortes associations entre ces  trois variables.  

 

 
 

Figure 3. Corrélation CP - MTV chez les normo lecteurs 
 



 

 

Figure 4. Corrélation CP - MTV chez les dyslexiques 

 

 

DISCUSSION 

Cette étude a été menée pour examiner la contribution de la conscience phonologique 

et la mémoire de travail verbale dans l’accomplissement la lecture des mots et la 

compréhension de lecture. Les résultats ont montré que les lecteurs dyslexiques sont 

significativement plus lents que les contrôles appariés en âge dans les tâches de vitesse de 

traitement linguistique. Ces résultats suggèrent que les déficits de vitesse de traitement semble 

être du domaine général chez les dyslexiques. L'importance de vitesse de traitement dans la 

performance de lecture est soulignée par le fait que la lecture est une activité cognitive qui 

nécessite un traitement de l'information dans des contraintes de temps (Breznitz, 2006). Ainsi, 

la lenteur du traitement réduit la fluidité de lecture, et en conséquence, entrave le cours 

normal de la  lecture et la compréhension de lecture. 

Nos résultats indiquent que les élèves souffrant de dyslexie ont des scores significativement 

plus faibles  que les lecteurs normaux dans la compréhension de lecture dans en termes de 

précision et de vitesse. Cette constatation souligne d’avantage l'importance de la vitesse de 

traitement dans le diagnostic des difficultés de lecture. 

Des résultats similaires ont été trouvés dans plusieurs études antérieures qui ont 

examiné la vitesse de traitement chez les dyslexiques à travers les stimuli linguistiques 

(Bonifacci & Snowling 2008; Breznitz, 2002). La MT verbale est positivement corrélée avec 

la lecture, la conscience phonologique, et la compréhension de la lecture. Ces résultats 

corroborent avec une étude précédente sur des sujets arabophones d'âge préscolaire (Zayed, 

Roehrig, Arrastia-Lloyd, et Gilgil, 2013), mettant en évidence l’incapacité chez les enfants 



     

 

atteints de dyslexie d’effectuer efficacement  la conversion phonologique des lettres, ce qui 

peut inhiber leur capacité à apprendre la lecture de mots nouveaux (Jeffries & Everatt, 2004). 

Il est admis que le rôle de la MT est primordial  dans le développement de la CP et la lecture 

chez l’apprenti lecteur. Ainsi, l'interaction entre les deux capacités reflète l’existence d’un 

substrat neuro-physiologique commun (Jeffries & Everatt, 2003, 2004; Oakhill & Kyle, 

2000). 

  Les résultats obtenus auprès des enfants arabophones indiquant que les enfants 

dyslexiques souffrent de déficiences dans les deux compétences phonologiques et de la MT, 

sont comparables avec celles trouvés auprès de sujets anglophones (Nicolson et al., 1992). 

Ces résultats suggèrent que lors de l'exécution des tâches phonologiques, l’administrateur 

central de la MT peut être impliqué dans l'encodage et le stockage des phonèmes (Hecht, 

Burgess, Torgesen, Wagner, et Rashotte, 2001), ce qui conduit également à considérer qu'un 

déficit phonologique peut être amplifié par la coprésence du déficit de la MT. 

Les chercheurs ont démontré qu'en termes de capacités cognitives, les enfants ayant des 

difficultés de lecture présentent des insuffisances dans diverses de tâches de MT (Alloway et 

al., 2005). Ces difficultés affectent l’acquisition de la lecture et la compréhension des textes 

(Alloway & Gathercole, 2006). 

 Notre analyse a montré également une corrélation significative entre la MT verbale et 

la compréhension de lecture, qui nécessite le traitement et le stockage des mots et des phrases. 

Ainsi, la relation entre un mot et une phrase est susceptible de prédire la compréhension de la 

lecture parce que les deux exigent des compétences linguistiques (Seigneuric, et al., 2000). La 

MT représente aussi un prédicteur robuste de la lecture de mots et de la compréhension de 

lecture. Ceci est en ligne avec les études antérieures révélant une contribution fondamentale  

de la MT dans le processus de compréhension de la lecture (Alloway Alloway & 2010; 

Carretti, Borella, Cornoldi, & De Beni, 2009).  

  Des résultats similaires ont été trouvés dans plusieurs études antérieures qui ont 

examiné la vitesse de traitement chez les dyslexiques à travers stimuli linguistiques et non 

linguistiques. En effet,   de faibles performances ont été constamment signalées dans diverses 

études utilisant des tâches comportementales et cognitives auprès  de lecteurs dyslexiques  

(Fawcett & Nicolson, 2002 ; Breznitz, 2002). L'importance de la vitesse de traitement dans 

l’accomplissement de la lecture est soulignée par le fait que la lecture est une activité 

cognitive qui nécessite un traitement de l'information dans le contexte de contraintes de temps 

(Breznitz, 2006).  La lenteur de traitement réduit la fluidité de lecture, et en conséquence, 

entrave la précision de lecture efficace et la compréhension de lecture. 

 



 

CONCLUSION 

 Nos résultats montrent que la MT verbale est  significativement associée à la lecture 

de mots, la compréhension de lecture, et la CP. En outre, l'analyse de régression a indiqué que 

la CP et la MT verbale expliquent significativement la variabilité des scores en lecture de 

mots. En outre, la MT contribue à la prédiction des scores dans la reconnaissance des mots et 

la compréhension de lecture (e.g. Seigneuric et al., 2000) . 

Les résultats de la présente étude ont mis en évidence les relations très étroites entre la CP, 

la MTV, et la lecture; cependant, la directionalité de cette relation n’est pas illustrée par les 

analyses de corrélation effectuées dans cette étude. Des études Des études supplémentaires 

doivent être menées en vu d'établir de telle conclusion de causalité. Ainsi, sur la base des ces 

résultats, il est  recommandé de tester l'efficacité de l’entrainement phonologique incluant des 

taches faisant intervenir directement la MTV destiné aux enfants souffrant de dyslexie. 

En outre, les résultats de cette étude ont des implications concernant l'utilisation des tâches 

de vitesse de traitement, en lecture de mots et en compréhension comme composantes de base 

de l'évaluation de diagnostic de la dyslexie. 
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